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de l'Eternel ton Dieu, car c'est lui  

qui te donne la force. 
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        Henri Matisse – Polynésie 

Voici mon commandement : 

Aimez-vous les uns les autres, 

comme je vous ai aimés. 

Jean 15, 12 
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LE CANTIQUE DE FRÈRE SOLEIL 

 

 

 

 
 

 
 

Loué sois-tu, mon Seigneur, avec toutes 
tes créatures, spécialement messire frère 
Soleil par qui tu nous donnes le jour, la 
lumière ; il est beau, rayonnant d'une 
grande splendeur, et de toi, le Très-Haut, 
il nous offre le symbole. 

 

Loué sois-tu, mon Seigneur, pour soeur Lune et les étoiles : 
dans le ciel tu les as formées, claires, précieuses et belles. 
 

Loué sois-tu, mon Seigneur, pour frère Vent, 
et pour l’air et pour les nuages, pour l’azur calme et tous les temps : 
grâce à eux tu maintiens en vie toutes les créatures. 
 
Loué sois-tu, mon Seigneur, pour sœur Eau. 
qui est très utile et très humble, précieuse et chaste. 
 
Loué sois-tu, mon Seigneur pour sœur notre mère la Terre, 
qui nous porte et nous nourrit, qui produit la diversité des fruits, 
avec les fleurs diaprées et les herbes. 
 
Loué sois-tu, mon Seigneur, pour ceux qui pardonnent par amour pour toi, 
qui supportent épreuves et maladies : heureux s’ils conservent la paix 
car par toi, le Très-Haut, ils seront couronnés. 
 
Loué sois-tu, mon Seigneur, pour notre sœur la Mort corporelle 
à qui nul homme vivant ne peut échapper. 
Malheur à ceux qui meurent en péché mortel ; 
heureux ceux qu’elle surprendra faisant ta volonté, 
car la seconde mort ne pourra leur nuire. 
 
Louez et bénissez mon Seigneur, rendez-lui grâce et servez-le 
en toute humilité !  

 

François d'Assise 
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LA MÊME HUMANITÉ 

 

 

 
Trois ou quatre matins par semaine, je fais un tour au centre-ville. Si je fais 
quelques courses, ce n'est pas ma motivation première : je vais d'abord 
faire un brin de causette avec ceux que l'on appelle « les gens de la rue ». 
Ils ont leurs habitudes ! Par petits groupes, ils sont dispersés en différents 
lieux, généralement les mêmes. C'est le territoire. Quand ils ne sont pas 
obligés de se déplacer à la demande de certains commerçants ou de la 
police municipale, on se retrouve toujours au même endroit. Les dis-
cussions vont bon train. 

Croyants ou non, pour eux, je suis le pasteur, celui que certains rencontrent 
le vendredi pour les repas de l'entraide et le vouvoiement à mon égard est 
souvent de rigueur. Si les discussions ne tournent pas autour de questions 
de théologie, elles concernent pourtant pleinement, à mon sens, l'espace 
du Royaume de Dieu : des nouvelles d'untel qu'on ne voit plus en ce 
moment, des commentaires sur telle décision municipale, sur l'arrivée du 
RSA … 

Je suis devenu, au fil du temps, une sorte de confident pour certains. 
Jamais, pourtant, je ne cherche à savoir pourquoi ces personnes sont à la 
rue. Au fur et à mesure, des réponses, souvent dans l'intimité d'un bistrot, 
se font jour et je découvre l'étendue d'une grande détresse passée et 
souvent présente encore. 

Ces gens font parfois peur : quelque part ils dérangent et pourtant, qu'est-
ce qu'ils me ressemblent avec leur vie faite de joies, de réussites, d'échecs, 
de souffrances et de repli sur soi. Mais aussi de grands élans de solidarité. 

Oui, la solidarité, parlons-en ! Rarement ai-je rencontré autant de geste de 
soutien et de fraternité entre « gens de la rue », même si la violence est 
parfois au rendez-vous. Quand l'un doit dormir dans la rue, surtout en cas 
de mauvaises conditions climatiques, un autre lui propose spontanément 
de venir chez lui, même s'il ne vit que dans un « réduit ». Une hospitalité 
qui nous rappelle que la solidarité n'est pas l'apanage des possédants mais 

une grâce permise à tous.▲ 

Jean-François Blancheton 

Evangile et Liberté 



4 
 

CALENDRIER DU MOIS DE MAI 2018 

 

 

 
 Jeudi 3 
 

 
 Réunion de préparation à la kermesse à 18h. 
 Conseil presbytéral à 20h. 
 

 
 Dimanche 6 
 

 
 Culte à 10h30 avec le pasteur Yves Gounelle, 
 catéchisme et école du dimanche à la même heure 
 Récital de guitare à 17h. Voir l'affiche en page 6. 

  
  
 Dimanche 13 
 

 Culte à 10h30 avec le pasteur Andreas Seybolt. 

 
 Vendredi 18 
 

 Prière de Taizé à 19h. 

 
 Samedi 19 
 

 Atelier Ikebana à 15h.  

 Dimanche 20 

 
 Culte de Pentecôte à 10h30 avec le pasteur Deroche, 
 catéchisme et école du dimanche à la même heure. 
 

 
 Dimanche 27 
 

 Culte à 10h30 avec Pierrette Lienhart, prédicatrice. 

  
 Samedi 26 et 
 Dimanche 27 
 

 Kermesse paroissiale de 14h à 18h. 
 Déjeuner dimanche à 12h. 

 



 

PAROISSE PROTESTANTE 

DE COURBEVOIE 

LA GARENNE-COLOMBES 

16, rue Kilford, 

92400 COURBEVOIE 
 

 

 
 
 
 
 
 

 

 

 

Samedi 26 et dimanche 27 mai 2018 

 de 14 heures à 18 heures 

 

 

 

 

 

 

Brocante, 

foire aux livres et aux vêtements, linge de maison, 

épicerie, bar, salon de thé, pâtisserie maison 

tombolas ... 
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EGLISE PROTESTANTE UNIE DE FRANCE 
Paroisse de Courbevoie – La Garenne-Colombes 
16, rue Kilford, 
92400 Courbevoie 
 

 
 

 

Dimanche 6 mai 2018 à 17 heures 

 

Récital  

 

 
 

« Les douces cordes »  
 

Dowland, Vivaldi, Granados, Albeniz … 
 

 
 
 

Caroline Cartier et Romain Brizemur, guitares 
 
 
 
 

Entrée libre 
Libre participation aux frais 
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JEUDI 29 MARS 2018 

 

Ce jeudi, 15 paroissiens étaient réunis autour du pasteur Deroche 
pour commémorer le dernier repas du Christ. 
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SE METTRE DANS LA PEAU D'UN RÉFUGIÉ 

 

 

Presque personne ne s’interroge sur les raisons pour lesquelles les 
réfugiés quittent leur pays, relève le sociologue Frédéric de Coninck. 
 
J’ai participé à une réunion publique, au moment où un village, près de 
chez moi, se préparait à accueillir transitoirement, dans un centre de 
vacances, un groupe de réfugiés érythréens. J’y ai entendu l’expression de 
toutes les craintes, y compris les plus délirantes. Le maire du lieu, lui-
même assez partagé sur le projet, tentait d’organiser un semblant de débat 
où quelques éléments standard, entre les « pour » et les « contre », 
émergeaient. Du côté des contre figuraient : les risques que pourraient 
faire courir des populations coupées de leurs racines et dont le contrôle 
social était incertain, l’impact économique de leur présence sur le sol 
français, des doutes sur la possibilité de leur insertion. Du côté des pour 
l’argument central était un devoir d’humanité à l’égard de personnes en 
situation de détresse. 
 
Au bout d’un moment, au milieu de cette réunion houleuse, je me suis 
rendu compte que tout le monde maniait des arguments plutôt abstraits. 
Presque personne ne s’interrogeait sur les raisons pour lesquelles ces 
personnes avaient quitté leur pays. Je n’avais moi-même qu’une faible 
connaissance de la situation en Érythrée. J’ai découvert, par la suite, que la 
situation des droits de l’homme, dans ce pays, était comparable à celle de 
la Corée du Nord. Puis j’ai pensé à la « règle d’or » qu’on trouve dans les 
évangiles et dans d’autres textes de l’Antiquité : ce que vous voudriez que 
les hommes fassent pour vous, faites-le de même pour eux (Mt 7,12). Et 
soudain tout est devenu beaucoup plus concret. 
 
Si je devais moi-même quitter mon pays pour fuir une situation 
insupportable, comment aurais-je envie d’être accueilli ? Je ne m’attendrais 
pas à ce qu’on me déroule le tapis rouge. Mais je n’apprécierais pas non 
plus d’être, a priori, considéré comme un danger. J’aimerais qu’on me 
donne ma chance et qu’on m’aide un minimum pour trouver mes marques 
dans une société que je ne connaîtrais pas bien. Et je pense que je ne 
serais pas seulement une bouche à nourrir, là où j’arriverais, mais que 
j’aurais aussi quelque chose à donner. C’est une manière de poser le 

problème que j’entends rarement et je trouve que c’est dommage.▲ 
 

Frédéric de Coninck, Réforme 7.04.2018 
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ANNETTE MONOD, L'ANGE DU VEL' D'HIV' 

 

 

 
La parution du livre de Frédéric Anquetil : « Annette Monod, l'ange du 
Vel' d'Hiv' » permet de combler une lacune importante de l'histoire de la 
résistance féminine non armée. 
 
Issue d'une famille protestante engagée dans le christianisme social, 
Annette Monod a interrogé sa foi face à ce dont l'humain est capable de 
pire : « J'avais trente et un ans et j'étais fille, petite-fille et arrière petite-
fille de pasteur, élevée dans la religion et donc connaissant l'Ancien 
Testament. Et c'est peut-être cela qui m'a aidée à comprendre le 
problème des juifs ». (Premières lignes de sa biographie par Frédéric 
Anquetil). 
 
Annette Monod consacra sa vie aux prisonniers. Tout d'abord 
travailleuse sociale dans une banlieue ouvrière de Paris, son action 
dans les camps d'internement va la transformer.  
 
Particulièrement engagée dans la résistance elle prit de nombreuses 
initiatives pour le soutien des internés juifs et des prisonniers politiques. 
 

Elle fut aussi un témoin de la déportation française des enfants juifs.▲ 
 

Réforme du 10.07.2013 
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LE CULTE, C'EST VITAL 

 

 

 

Pourquoi venir au culte le dimanche, ou ne pas y venir ? 
 
(D'après un article de Christian Barbery, pasteur de l'ERF d'Auteuil). 
 
 
Chacun d'entre nous a sa réponse : Pour ceux qui y vont : la joie de 
retrouver des amis, l'écoute de la parole de Dieu, la liturgie, les 
cantiques, la Cène … Pour ceux qui n'y vont pas : le manque de 
temps, la fatigue, le départ en week-end … 
 
Le culte n'est pas obligatoire : Ce ne sont pas nos œuvres de piété 
qui donnent accès au salut, mais la grâce de Dieu, disait Luther.  
 
 

Le culte n'est pas obligatoire, mais il est essentiel. 
 

Nous avons besoin, dans notre vie trépidante, d'avoir « une 
heure mise à part dans notre semaine ». 
 

Nous avons besoin de faire silence et d'accueillir la Parole qui 
nous apprend qui nous sommes et qui est Dieu. 
 

Nous en avons besoin, non seulement pour nous-mêmes, mais 
vis-à-vis de l'assemblée.  
 

Le culte ne peut être que communautaire. 
 
 
Le journal Réforme propose la lecture du livre du philosophe Didier 
Travier qui s'est intéressé au culte protestant. Son livre « Une 
confiance sans nom. Essai sur la foi » est un éloge critique du culte 
qui fait écho à la parole de Paul Ricoeur rappelée par Olivier Abel 
dans sa préface : « Le sujet de la foi, ce n'est pas je, c'est nous ».  
 

D.D. 
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LECTURES BIBLIQUES 

POUR LE MOIS DE MAI 2018 

 

 
 

 

 

 

 
 

Texte Chapitre Versets 

 

Dimanche 6 

 

 

Actes des Apôtres 
1ère Epître de Jean  
Evangile de Jean 

 

 

10 
4 

15 

25-48 
7-10 
9-17 

 

Dimanche 13 

 

 

Actes des Apôtres 
1ère Epître de Jean 
Evangile de Jean 

 

1 
4 

17 

15-26 
11-16 
11-19 

 

Dimanche 20 

 

 

Actes des Apôtres 
Galates 
Evangile de Jean 

 

2 
5 

15 

1-11 
16-25 
26-27 

 

Dimanche 27 

 

 

Deutéronome 
Romains 
Evangile de Matthieu 

 

4 
8 

28 

32-40 
14-17 
16-20 
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R E N S E I G N E M E N T S 

 

 
CULTE : tous les dimanches à 10 h 30 

EGLISE : 16, rue Kilford, 92400 Courbevoie 
http://www.protestants-epuf-courb.fr/ 

Président du Conseil Presbytéral  
Jean-louis Stehlé 

Tél : 01 47 80 12 31 
Adresse e-mail : stehle.jeanlouis@gmail.com 

Chèques : ACEPU Courbevoie/La Garenne-Colombes 

Pasteur accompagnant : Jean-Claude Deroche 
 
 

COLLECTES DE SORTIE 

 

1er dim. Entraide luthérienne 
2ème dim. Missions 
3ème dim. Mission intérieure 
4ème dim. Travaux 
5ème dim. Bienfaisance 
                  paroissiale 
 
ECOLE DU DIMANCHE 

 

Même horaire que le culte 
Responsable 
Denise Kerdavid 
 
 
TRESORIERE 

 

Denise Kerdavid 

CATECHISME 

 

Responsables 
Daniel Tardres 

 
 

SOUVIENS-TOI 
 

Equipe de rédaction 
Denise Davoust 

Solange La Gravière 

 

Abonnement annuel 16 € 
de soutien 31 € 

 
 
 

 

 

 

 


